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A la Mémoire du Colonel Daniel CHEREAU

* Gouvernement provisoire de la République Française

REGION CENTRE

La France n'avait plus d'officiers, alors les 
jeunes enseignants du maquis devinrent lieutenants 
puis colonels, certains généraux, ce fut de nouveau 
l'an II, 150 ans plus tard. Daniel fut l'un de ceux-là, sa 
vie et celle de ses compagnons est une page, un livre 
d'histoire.

Il existe en Loir&Cher dans tous les groupes 
scolaires, et à notre musée, un livre d’or de l'enseigne­
ment: à la mémoire des 27 enseignants de notre 
département qui donnèrent leur vie pour la liberté de 
1940 à 1945. Ils étaient restés pour Daniel jeune 
instituteur puis vieux colonel militant, ses seuls 
guides, ses camarades de toujours.

11 les a rejoints la tête haute, avec beaucoup de 
modestie cependant, le devoir accompli, resté digne 
de leur sacrifice.

ffi LE COURRIER
DE LA MÉMOIRE

Le jeudi 13 avril, nous portions en terre de 
Pontlevoy, son village natal, notre ami D. Chéreau, 
Président fondateur de notre musée de la Résistance, 
Déportation, Libération de Loir&Cher, inauguré voici 
déjà cinq ans à la date symbolique du 8 mai 1995.

Daniel était fier de cette réussite, à la fois 
mémoriale, unitaire et pédagogique. Créer un lieu de 
mémoire où les jeunes générations qui "descendront 
dans la carrière"y trouveront "l'exemple des vertus" 
républicaines et résistantes de leurs aînés.

Déjà élu Président d'honneur des vétérans du 
Corps Franc Valin de la Vaissière, sa forte personna­
lité, jointe à celle de Georges Larcade et une pléiade 
de militants de la Résistance Déportation, rassembla 
très vite plusieurs centaines (400) d'adhérents pour ce 
projet et plusieurs milliers de donateurs, regroupant 
un collectif associatif représentant toutes les familles 
spirituelles de la Résistance du département et au- 
delà, également des élus de tous les horizons poli­
tiques.

Daniel, fils d'enseignant, jeune enseignant lui- 
même au début de l'occupation, appartint à cette 
avant-garde de jeunes instits et profs du Loir&Cher 
qui s'organisèrent très tôt contre l'occupant nazi, de 
France-Liberté au maquis de Souesmes, puis du Front 
de Lorient à la capitulation du Illème Reich.

La France comptait alors 1500 000 prisonniers 
de guerre, 700 000 jeunes du STO, plus 200 000 
Déportés Résistants et raciaux dans les camps de la 
mort. Face à cette énorme hémorragie nationale, 
jamais encore enregistrée par notre pays au cours de 
sa longue histoire, la Résistance leva 300 000 parti­
sans armés, les FF1, soit 2% de la population selon les 
experts alliés.

Cette armée de l'intérieur, emporta cependant 
la décision en permettant aux alliés de libérer rapide­
ment le territoire, et au général De Gaulle d'imposer 
son G. P.R.F. *, sauvegardant notre indépendance et 
redonnant son rang à la France.
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Le Colonel Daniel Chéreau, prononçant son discours 
inaugural le 8 mai 1995.
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